
MARDI DE LA XXXIIÈME SEMAINE DU TO (2)

LECTURES  

Tt 2, 1-8.11-14
Bien-aimé, dis ce qui est conforme à l’enseignement de la saine doctrine. Que les
hommes âgés soient sobres, dignes de respect,  pondérés,  et solides dans la foi, la
charité et la persévérance. De même, que les femmes âgées mènent une vie sainte, ne
soient pas médisantes ni esclaves de la boisson, et qu’elles soient de bon conseil, pour
apprendre aux jeunes femmes à aimer leur mari et leurs enfants, à être raisonnables et
pures,  bonnes maîtresses  de maison,  aimables,  soumises  à  leur  mari,  afin  que  la
parole de Dieu ne soit pas exposée au blasphème. Les jeunes aussi, exhorte-les à être
raisonnables en toutes choses. Toi-même, sois un modèle par ta façon de bien agir,
par un enseignement sans défaut et digne de respect, par la solidité inattaquable de ta
parole, pour la plus grande confusion de l’adversaire, qui ne trouvera aucune critique
à faire  sur nous.  Car la  grâce de  Dieu s’est  manifestée pour  le  salut  de  tous  les
hommes. Elle nous apprend à renoncer à l’impiété et aux convoitises de ce monde, et
à vivre dans le temps présent de manière raisonnable, avec justice et piété, attendant
que se réalise la bienheureuse espérance : la manifestation de la gloire de notre grand
Dieu et Sauveur, Jésus Christ. Car il s’est donné pour nous afin de nous racheter de
toutes nos fautes, et de nous purifier pour faire de nous son peuple, un peuple ardent à
faire le bien.

Psaume 36 (37), 3-4, 18.23, 27.29
R/ Le salut des justes vient du Seigneur. 
- Fais confiance au Seigneur, agis bien, habite la terre et reste fidèle ;
mets ta joie dans le Seigneur : il comblera les désirs de ton cœur.
- Il connaît les jours de l’homme intègre qui recevra un héritage impérissable.
Quand le Seigneur conduit les pas de l’homme, ils sont fermes et sa marche lui plaît.
- Évite le mal, fais ce qui est bien, et tu auras une habitation pour toujours,
Les justes posséderont la terre et toujours l’habiteront.

Lc 17, 7-10
En ce temps-là, Jésus disait : « Lequel d’entre vous, quand son serviteur aura labouré
ou gardé les bêtes, lui dira à son retour des champs : “Viens vite prendre place à
table” ? Ne lui dira-t-il pas plutôt : “Prépare-moi à dîner, mets-toi en tenue pour me
servir, le temps que je mange et boive. Ensuite tu mangeras et boiras à ton tour” ? Va-
t-il être reconnaissant envers ce serviteur d’avoir exécuté ses ordres ? De même vous
aussi, quand vous aurez exécuté tout ce qui vous a été ordonné, dites : “Nous sommes
de simples serviteurs : nous n’avons fait que notre devoir” »
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Chers frères et sœurs dans le Christ,

 « La grâce de Dieu s’est manifestée… Elle nous apprend à vivre dans le temps présent
de  manière  raisonnable,  avec  justice  et  piété. »  Saint  Paul  est  un  témoin  de  la  vie
nouvelle, donnée par le Seigneur, la vie chrétienne habitée par l’Esprit. Parmi les sept
grands dons de l’Esprit,  il  me semble qu’on peut en sentir  spécialement deux au
travers des lectures de ce jour, qui sont comme complémentaires.

Saint  Paul  montre  à  quel  point  le  don  de  piété  caractérise  la  vie  de  la
communauté chrétienne. La grâce de l’adoption divine, qui fait de nous des fils et des
filles  de  Dieu,  nous  fait  entrer  en  même temps  dans  une  communion  fraternelle
intense, remplie d’amour et de tendresse. Tous, les anciens et les jeunes, les hommes
et les femmes, nous formons une famille unie par la grâce et dans la grâce, plongée
dans le Cœur même du Père. Unis à Jésus, dans l’Esprit de piété, nous l’appelons
Abba, « papa ».

En même temps, nous n’oublions pas que Dieu est notre Créateur, immense et
tout-puissant,  au-delà  de  tout.  Nous  Lui  devons  tout,  d’une  manière  absolument
radicale. Le don de crainte nous permet de rester dans cette disposition juste, devant
le Seigneur. La crainte de Dieu qui n’a rien de la peur, bien sûr,  mais qui est  ce
respect profond, rempli d’admiration et d’émerveillement. « Nous sommes de simples
serviteurs : nous n’avons fait que notre devoir ! » Vis-à-vis de Dieu, nous voulons garder
cette profonde humilité, cette disposition à obéir, dans une confiance totale, car notre
Créateur et Père nous conduit de manière bonne et juste.

L’Esprit en nous harmonise ces dons de crainte et de piété, pour que nous soyons
à la fois dans l’humilité et la confiance, hardis dans notre prière d’enfants chéris du
Père et  modestes en reconnaissant nos fragilités et nos limites de créatures.  C’est
ainsi que nous avançons progressivement dans cette « vie sainte », « solides dans la foi,
la  charité  et  la  persévérance  »,  toujours  plus  unis  au  Seigneur,  toujours  plus
ressemblants à Jésus.

Entrons maintenant dans Son Eucharistie : le Christ S’est fait serviteur de tous,
serviteur  obéissant  au  projet  d’amour  du  Père,  humble  serviteur  des  hommes,
pleinement livré jusqu’au sacrifice de la Croix. Dans la puissance de Sa Résurrection,
Il nous a ouvert la porte et permis d’entrer jusque dans l’intimité de la vie divine.
Accueillons l’Esprit qui nous habite et nous transforme, accompagnés et encouragés
par tous les saints qui nous précèdent : c’est Dieu Lui-même qui fait jaillir en nos
cœurs la joie du Ciel, cette joie que le monde ne connaît pas, et que personne ne
pourra jamais nous enlever. Amen.
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